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Il est dÃ©sormais "en danger critique d'extinction" au niveau mondial ! En seulement 7 ans, la population mondiale s'est
effondrÃ©e, certaines sous-espÃ¨ces, comme celle de Martinique, sont mÃªme dÃ©jÃ  Ã©teintes. Un signal d'alarme rÃ©vÃ©lateur
de la santÃ© fragile de nos ocÃ©ans.






EspÃ¨ce emblÃ©matique de la MÃ©diterranÃ©e, le Diable de mer ou raieÂ Mobula mobularÂ peut atteindre jusqu'Ã  3,5 mÃ¨tres
d'envergure et vit en groupes pouvant atteindre jusqu'Ã  40 spÃ©cimens se dÃ©plaÃ§ant de la surface jusqu'Ã  1 000 mÃ¨tres
de profondeur. Habituellement observÃ©es au large, les raiesÂ Mobula mobularÂ s'aventurent dÃ©sormais plus prÃ¨s des
cÃ´tes. Leur pÃªche est totalement interdite en France, mais elles font l'objet de captures parfois accidentelles mais
Ã©galement ciblÃ©es et de grande envergure, ailleurs dans le monde. Cet Ã©tÃ©, de nombreux Ã©chouages sur les cÃ´tes
franÃ§aises ont alertÃ© la communautÃ© scientifique et mis lumiÃ¨re leur extrÃªme vulnÃ©rabilitÃ©. La pollution et le
rÃ©chauffement des eaux, la suractivitÃ© maritime, les captures accidentelles et l'absence de protection renforcÃ©e
menacent directement leur survie.






Depuis des annÃ©es, La Fondation de la Mer agit et soutient les missions de l'association Ailerons, qui œuvre Ã  la
prÃ©servation du Diable de mer Ã  travers la photo-identification, un suivi satellitaire et des collectes de donnÃ©es et
Ã©chantillons gÃ©nÃ©tiques qui permettent d'obtenir des informations sur la rÃ©partition de la population de diables, ainsi que
sur leurs comportements de migration et de reproduction. Ces travaux s'inscrivent dans le cadre d'un travail scientifique
d'envergure international, essentiel Ã  la protection de l'espÃ¨ce.
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